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1. L"industrie des aliments pour ani-ux, i!P()rtant facteur de ~velopJ?l!M'at 

L'industrie des aliaents pour aniaaux constitue un debouche important 
pour les sous-produits et dechets de !'agriculture et des agro-industries, 
qu'elle utilise ca1111e 11atieres preaieres pour la production de denrees 
aliaentaires tres diverses destinees aux aniaaux. Les allaents pour aniaaux 
sont, de leur cOte, a la base de toute exploitation effiCAce du bitail dans 
les pays en developpeaent. L'industrie des aliaents pour aniaaux a, par 
consequent, un role considerable a jouer dans le developpeaent agro-industriel. 

1.1 Un instrument d'int!gration de l'industrie agro-aliaentaire 

Les aniaaux ont toujours joue un role iaportant dans la vie de l"b<>lllle. 
Dans beaucoup de COllllunautes, ce sont eux qui assurent son existence. lls 
fournissent de la nourriture et des viteaents et sont a la base de son 
bien-itre et aiae de sa prosperite. 

Pendant des siecles, on a aene les chevres, les bovins, les 
aoutons, etc., dans la caapagne pour qu'ils s'y nourrissent d"herbes, de 
plantes et de fruits. En outre, on consacrait des superficies considerables a 
la culture de plantes et de cereales fourrageres. Dans certaines regions, ces 
pratiques sont encore courantes, .. is pour beaucoup de raisons, les piturages 
se sont rarefies et il n•y a aiae pas assez de surfaces agricoles disponibles 
pour la production de cereales et de fruits destines i la consomaation 
huaaine. L'iaportance des aniaaux doaestiques pour la vie de l'hoaae reste 
cependant inchangee dans la plupart des pays en developpeaent. 

Dans cette situation, on a decouvert que beaucoup de sous-produits de 
l'agro-industrie pouvaient servir d"aliaents pour les aniaaux. Un 
sous-produit n'a peut-itre pas par lui-aeae une tres grande valeur ali•entaire 
mais quand plusieurs sont convenableaent melanges, ils donnent d'excellents 
produits d'aliaentati~n. Or, des foraulations, des dosages et des melanges 
corrects necessitent une industrie des aliments pour aniaaux. Il s•ensuit que 
le secteur de la production de ces aliments constitue le lien avec d'autres 
agro-industries dont la productivite peut itre aaelioree du fait que leurs 
sous-produits re~oivent une valeur ajoutee et que les 11Atieres preaieres 
seront davantage utilisees. 

La population humaine va croissant et on a besoin de p!us en plus 
d'aliments. L'huaanite ne se nourrit pas seuleaent de prodults vegetaux, elle 
consOlllle aussi beaucoup de viande, de lait et d 0 oeufs qui sont des produits 
aniaaux. Si le nombre des animaux domestiques diainue i cause du aanque de 
fourrage, il en resulte aussi une diainution des ressources aliaentaires de 
l'ho11111e. La seule solution de ces probleaes seable itre de modifier le 
systeme d'eleva9e en creant, dans les pays en developpeaent, des ranches 
•industrie1s•. Or, de tels changeaents ne sont concevables que s'il existe 
une production industrielle d'aliaents pour animaux. 

La relation entre l'industrie des aliments pour aniaaux et les autres 
agro-industries etant etablie en ce qui concerne les apports de aatieres 
premieres (sous-produits), il apparait aanifeste qu'une industrie des aliments 
pour animaux a un role iaportant a jouer dana les futurs prograaaea de 
production et d'approvisionnement aliaentaires des pays en developpeaent. 
Cette industrie, par son role de stimulant du developpeaent agro-industriel et 
de la production animale, aerite, par consequent, qu'on lui accorde une 
attention speciale. 
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Relation entre l'industrie des aliments pour ani .. ux et les autres 
agro-industries 

Le secteur de la production d'aliments pour ani .. ux procure des debouches 
i uncertain nombre d'industries agro-alimentaires. 

L'industrie de transfor .. tion des oleagineux produit de l'huile vegetale 
et des tourteaux par pressage aecar.ique et de la farine par extraction aux 
~olvants. Pour assurer la rentabilite d'une fabrique d'huile ~egetale. il 
faut necessairement que soient vendus les tourteaux et la farine d'extraction, 
d'une part. et l'huile vegetale comestible. d'autre part. Nor .. leaent. dans 
les pays en developpement, il y a une deaande considerable d'huile c<>11estible, 
aais. en !'absence d'une industrie locale des aliments pour ani .. ux. il 
n'existe pas de debouches pour les tourteaux et la farine d'extraction bien 
que ces produits soient des composants de grande valeur proteique des aliments 
pour aniaaux. L'entree sur le .. retie international d'exportation iapliquerait 
une concurrence avec la farine de soja que les fabriques d'huile vegetale des 
pays en developpeaent peuvent tres ~ifficilement affronter. a supposer .eae 
qu'elles le puissent. En .. intes occasions, aalgre une forte deaande d'huile 
vegetale sur les aarches locaux et !'existence de .. tieres preai~res 
oleagineuses. la creation d'une fabrique d'huile vige~ale n'a pas ete possible 
parce qu'il n'y avait pas de debouches locaux pour les tourteaux - en 
!'occurrence. pas d'industrie des aliments pour aniaaux su~ceptible d'acheter 
et d'utiliser les tourteaux .. 19re leur valeur COlllle coaposants proteiques des 
aliaents du oetail. 

La eeunerie qui produit de la farine et du son est une autre source tres 
iaportante de aa~ieres preaieres des aliments pour aniaaux. Dans beaucoup de 
pays en develop~ement, le son sert directeaent i ali•enter les aniaaux aais il 
serait •ieux de l'utiliser comae apport d'hydrates de carbone dans des 
aliments c011poses. L'existence d'une industrie des aliments pour aniaaux 
offrirait au secteur de la 11eunerie des debouches aurs pour le son tant les 
producteurs d'aliaents du betail que les ainotiers tireraient avantage 
d'approvisionneaents reguliers et de prix llOins fluctuants. 

L'industrie de la brasserie produit des quantiles considerables de residu 
d'orge (dreche). La dreche est un coaposant de valeur des aliaents pour 
anisaux aais elle reste en grande partie inutilisee. Il faudrait la faire 
secher. aais c'est onereux. Il est cependant possible de rentabiliser le 
sechage de la dreche et d'assurer i celle-ci des debouches locaux comae 
COllposant de l'aliaentation aniaale. Li encore, l'industrie des aliments pour 
aniaaux peut constituer un diboucbe local iaportant pour un sous-produit 
agro-industriel qui offre de nettes possibilites de developpeaent (technique 
de deshydratation et econ011ie). 

Un autre secteur iaportant des agro-industries, forteaent lie i 
l'industrie des aliments pour ani .. ux, est celui de la transfor .. tion du 
aanioc. Le aanioc qui abonde dans la plupart des pays en developpeaent reste 
large•ent inutilise dans l'industrie. De n<>11breuses r&isons font que 
l'utilisation du aanioc pour l'aliaentation huaaine est limitee alors que 
cette plante offre des possibilites en tant que .. tiere pre•iire source 
d'hydrates de carbone pour l'industrie des aliments pour aniaaux. Rappelons i 
ce propos que de tres grandes quantitis de cossettes ou eta granules de aanioc 
etaient produites en Thallande unique .. nt pour itre exportees vers les pays de 
la C01111unaute europe•nne qui s'en servaient dans le secteur de la production 
d'ali•ent• pour ani .. ux. A la de11ande de la co .. unaute europeenne, le& 
exportations ont du itre restreintes et alles ont •i•e finale•ent pris fin 
parce que 11 Ce>1111unaute el!e-lliae a une production excidentaire de circales 
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fourrageres. Cet exeaple aontre que le secteur de la production d'aliaents 
pour aniaaux peut forteaent stiauler les activites de transformation 
agro-industrielle~ (aanioc en l'occurrence), aais risque egaleaent de les 
delaisser, avec toutes les consequences econoaiques et sociales que cela 
entraine. 

-1-

Voyons maintenant l'industrie de transforaation du poisson. Un 
pourcentage eleve des prises est freque .. ent gaspille (tetes, queues, aretes, 
petits pois~ons, etc.). Ces decbets ont une grande valeur proteique dans les 
aliaents compose~ pour aniaaux s'ils ont ete transforaes de fa~on appropriee 
en farine de poisson, puis secbes. Or, qui aettrait sur pied les 
installations necessaires de broyage, pressage et secilage pour produire de la 
farine de poisson de qualite s'il n'y a pas de debOucbe pour le produit 
final ? Le debouche serait l'industrie des aliments pour aniaaux et, en 
l'absence de cette industrie et de possibilite d'exportation, de grandes 
quantiles de residus de poisson resteraient inutilisees, causant des probleaes 
d'environneaent et autres. 

La aeae reaarque vaut pour les dechets organiques d'oriyine industrielle 
provenant de l'industrie de transforaation des fruits el le~uaes. Des aasses 
de pelures s'accumclent sur les lieux ou l'on produit du jus d'agruae. Le 
cout de leur elimination est considerable et les pelures qui pourrisaent 
causent des probleaes ecologiques et soot source de pollution. Avec des 
techniques peu couteuses et appropriees de sechag~ et l'addition de petites 
quantiles de cbaux, on pourrait transforaer les pelures en aliaents de haute 
valeur nutritive pour les bOvins. Cet exeaple aontre une fois de plus coabien 
l'industrie des aliaents pour aniaaux a d'iaportance pour aaeliorer l'econoaie 
de prod•1ction d'autres agro-industries et fait ressortir l'interdependance de 
ces activites. 

Les exeaples donnes ci-dessus aontrent l'iaportante relation qui existe 
entre l'industrie d~s aliaents pour aniaaux et les autres agro-industries, et 
il conviendrait de tenir duaent coapte de cette relation quant on elabOre des 
plans en vue de la creation d'usiraes d'aliaents pour aniaaux. 

1.3 Transformation des sous-produits et des decbets 

La plupart des sous-produits et dechets des agro-industries ont une 
valeur certaine pour la production d'aliaents pour aniaaux, aais ne peuvent 
etre utilises directeaent COlllle aatiere preaiere fourragere car il faut les 
souaettre i des traiteaents interaediaires dont le plus iaportant est la 
desbydratation. 

Le producteur des sous-produit& et decbets ne procedera i leur 
tran~foraation que si celle-ci lui apporte des t>enef ices ou qu'elle n'a pas 
d'incirlence negative sur ses calculs generaux du cout de production. C'est la 
un probleae sP.rieux. Des calculs financiers defavorables onl souvent eapiche 
lea producteurs et utilisateurs de preparer des sous-produits et dechets 
agro-industriels de valeur pour la production d'aliaents pour aniaaux de sorte 
qu'aucune fabrique de ce type n'a ete aise en place bien que l~ pays et •• 
population en aient un besoin urgent. 

Voyons ce prob!eae du point de vue technique et econo•ique. La technique 
de la deshydradation eat la plus iaportante pour la pfeparation de• •atieres 
premieres servant i la production d'aliaents pour aniaaux et c'est appare .. enl 
ici que reside le probliae. Le sechage necessite de l'inergie, laque~le est 
onereu•e Si elle ne peut pas itre tiree OU recuperee du processu• principal de 

\ 
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producticn. C'est pour cette raison qu'il est urgent de 11ener des recherches 
sur les techniques et specialeaent sur la production et !'utilisation 
d'energie peu couteuse. 11 faudrait peut-etre que les aethodes de sechage 
direct par le soleil soient plus efficaces et l'utilisation de l'energie 
solaire pourrait Rener i breve echeance i des solutions. En effet, des 
systeaes bases sur l'energie solaire sont en voie de se concretiser et on peut 
escoapter d'importants developpeaents dans un proche avenir. 11 faut procider 
au cas par cas i des travaux de recherche technologique, les patronner et les 
encourager pour que soient deterainees des aethodes de deshydratation 
techniqueaent et econoaiquettent efficaces, dont !'utilisation par l'industrie 
facilitera grandeaent la production d'aliaents pour aniaaux i partir de 
aatieres preaieres d'origine locale dans les pays en developpeaent. 

Quand on exaaine le probleae du point de vue financier, il apparait que 
dans beaucoup de cas un soutien des pouvoirs publics est necessaire en ce qui 
concerne la fiscalite, les prets et les interets dans le secteur du 
developpeaent des aliments pour aniaaux. Le soutien des pouvoirs publics dans 
ce contexte peut egaleaent etre envisage dars une optique politique. 11 
faciliterait la aise en place et le fonctionneaent d'un systiae de production 
et d'utilisation des aliaents pour aniriaux dans l'interet de l'econoaie 
nationale d'un pays. 

1.4 Valeur nut~itive des sous-produits agro-industriels et leur 
utilisation pour l& production d'aliaents pour aniaaux 

Les aniaaux qui sont nourris •naturelleaent• avec de l'herbe ont 
noraaleaent un regiae aliaentaire equilibre i cause de la diversite des 
vegetaux qu'ils aangent. L'aliaentation •artificielle• des aniaaux au llOyen 
de produits aliaentaires fabriGues industrielleaent doit tenir coapte de ce 
fait et adapter les produits aux besoins nutritionnels des aniaaux i nourrir. 
C'est sur cette notion que repose l'aliaentation industrielle des ar.iaaux. 

Les so11s-produits des agro-industries et les dechets agricoles ont une 
valeur nutritive dont les criteres sont bien etablis. Ces produits sont 
riches soit en proteines, soit en hydrates de carbone, et. dans beaucoup de 
cas, ils sont un aelange des d~ux. Les fourrages ~rossiers sont egaleaent un 
eleaent tres iaportant de l'aliaentation des aniaaux et surtout des 
ruainants. Toutes ces aatieres pre•ieres differentes doivent entrer de 
aaniere appropriee en coabinaison pour donner un produit d'aliaentation qui 
est different suivant qu'il est destine aux pores, aux volailles, aux bovins 
de bo~cherie, aux vaches laitieres, et~. 11 faut essayer, sans pour autant 
pretendre a concevoir une alimentation vraiment scientif ique, de donner aux 
differ~nts ~niaaux le~ denrees aliaentaires dont ils ont besoin pour une vie 
saine, dans l'interit des eleveurs. 

La production d'aliaents c011poses pour aniaaux necessite par consequent 
une bonne connaissance de la valeur nutritive des aatieres preaieres. Le 
producteur de ces aliaents doit connaitre la coaposition exacte (proteines, 
vita•ines energetiqu~s. etc.) des aatieres pre•ieres. trantifor•er pour 
produire un aliment du bitail bien defini, d'une valeur el d'une qualite 
constantes. 11 est tres iapoctant que la foraulation de l'ali .. nt soit la 
plus appropriee et il est fortement rec01U1andi de faire ap~l i des avis 
d'experts au stade de la planification d'ur.e fabcique d'aliaents pour aniaaux. 
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Les 11atieres pre•ieres utilisies i des fins de production d'alia2nts pour 
ani11aux appartiennent, d'une aaniere genecale, i trois gcoupes, i savoir : 

Les fourrages grossiers 
Les concentres 
Les additifs. 

Les fourrages grossiers sont en principe des 11ateriaux fibreux qui 
peuvent etre tires de dechets agricoles qui sont generaleaent sech~s. Ces 
fourrages grossiers sont essentiels pour l'aliaentation des ruainants parvenus 
i 11aturite. 

Les concentres sont les fournisseurs effectifs de proteines et 
d'energie. Ils peuvent constituer un aliment coaplet pour le& ani11aux 
aonogastriques ~u les ruainants qui ne sont pas encore arrives a 11aturite. 
Les aatieres premieres qui servent i la production des concentres peuvent etre 
des cereales OU leurs sous-produits (son), par exeaple ble, avoine, orge, 
11ais, sorgho, aillet, riz, etc. On peut y ajouter les tourteaux et/ou la 
farine d'extraction provenant de divers oleagineux, les feculents et 
tubercules (11anioc) et les sous-produits des industries utilisatrices de 
produits aniaaux et vegetaux comae la farine de poisson, la farine de viande, 
d'OS OU de sang, ainsi que les aelasseS et le petit lait et la dreche des 
brasseries, l'herbe deshydratee, la farine de luzerne, etc. 

Les additifs sont des aineraux essentiels, par exeaple le chlorure de 
sodiua, le carbonate de calciu• et les oligo-eleaents tels que sels 
aetalliques, vitaaines A, B, D et E, les antibiotiques et parfois des acides 
a•ines essentiels coaae la lysine et la methionine, qui servent i corriger 
d'eventuelles insuffisances proteiniques. Ces additifs sont tres souvent 
utilises sous forae de pre•elanges prepares i l'avance. 

l.~ Utilisation des aliaents coaposes pour aniaaux 

Une constatation s'impose, A savoir que les aliaents coaposes pour 
ani11aux sont onerieux et plus ils sont varies (aliaen~ation scientifique des 
aniaaux), plus ils coutent cher. 11 est d~nc necessaire pour les utiliser de 
recourir i des techniques speciales d'aliaentation peraettant de rester 
rentable. Les rations doivent itre calculees avec beaucoup de soin et le 
choix judicieux de leur noabre et des 11011ents ou elles sont distribuees dans 
une journee est iaportant. 

11 convient de se rappeler que la productio~ des aliments composes pour 
aniaaux a d'abord vu le jour dans les pays indu •. cialises pour repondre aux 
exigences des systeaes d'elevage industriels. Les anisaux (volaille, 
pores, etc.) sont gardes dans des locaux speciaux qu'ils ne quittent jaaais 
durant leur vie et il s'agit, en les nouccissant, de les faire croitre le plus 
rapideaent possible ou d'obtenic le plus possible d'oeufs ou de lait. Ce 
systeae a incontestable .. nt bien reussi dans le aonde industrialise. Il peut 
itre mis en cause pour de noabreuses raisons, aais il fonctionne bien des 
points de vue technique et econoaique. 

C. question qui se pose aaintenant est celle-ci : •1st-ce que la 
production et !'utilisation appropriee d'aliaents composes pour aniaaux 
conviennent et sont rentables egale•ent dans les pays en developpe•ent ?• La 
reponse est oui : cette technique peut convenic et aussi itre rentable, 11&is 
seule•ent en liaison avec des syste .. s adequats d'elevage et de garde des 
ani•aux, qui existent certes dans les pays en developpe•ent •ais de fa~on 
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encore exceptionnelle. Dans beaucoup de pays en developpeaent, il y a des 
~xploitations avicoles bien organis~es dont le fonctionnement efficace depend 
d'un approvisionneaent en aliments coaposes. 

Quelques syste•es d'elevage d'ovins et de porcins bien con~us sont 
egalement operatior.nels. Pour de tels systeaes, les aliments ca.poses ne sont 
peut-itre pas absolument necessaires si d'autres ali•~nts sont disponibles en 
quantite et en qualite suffisantes. Cependant, l'utilisation d'aliaents 
composes ajouterait un coapleaent de securite aliaentaire ~t accroitrait 
l'efficacite de la production. 

Dans certains pays en developpeaent, il est traditionnel que le bitail 
paisse et couvre de grands parcours a la recherche de nouveaux pacages, 
s'eloignant ainsi de plus en plus des abattoirs. Pinaleaent, en regle 
generale, a la fin de l'ete OU a la Saison des pluies, il faut le raaener a Sa 
base, a un llOllent OU il n'y a plus guere de fourrage vert naturel. Sur le 
trajet du retour, les aniaaux perdent du poids et leur chair est de qualite 
aediocre et devient difficile i coaaercialiser. 11 va sans dire que si on 
leur donnait de teaps en teaps i manger des ali•ents coaposes, cette solution 
serait tres avantageuse. 

11 n'est pourtant pas possible dans la pratique d'utiliser les ali•ents 
composes en liaison avec les •ethodes traditionnelles d'aliaentation du betail 
a petite OU a grande echelle. En donner a la volaille OU d'autres animaux 
eleves dans la nature n'est certaine•ent pas utile et serait fort inefficace 
et non rentable. Pour que l'utilisation des aliaents composes pour an:maux 
soit efficace, il faut creer certaines conditions dans le secteur de 
l'elevage. Des systeaes de ranches industriels doivent itre etablis et il 
faut qu'ils soient bien organises et bien regis a tous egards : logement des 
aniaaux, hygiene et santes aniaales, evacuation du fuaier, traite, 
abattage, etc., et, enfin, aais ce n'est pas le aoins iaportant, aliaentation 
rationnelle. Dans ces systeaes, l'utilisation des aliments co•poses pour 
aniaaux est non seuleaent utile 11ais essentielle. 

La production et !'utilisation dans les pays en developpement des 
ali•ents pour aniaaux d'origine industrielle ont une grande importance. Les 
for•ules modernes d'elevage vont gagner du terrain dans ces pays et la 
production et !'utilisation des aliments co•poses vont s'etendre 
progressivement. 

C'est des aaintenant cependant qu'il faut c011111encer la production et 
!'utilisation de ces ali•ents. 11 faudra trouver sans attendre des solutions 
au probleme de l'ali•entation des animaux dans les pays en developpe•ent, sans 
perdre de Vue la production industrielle a petite OU a grande echelle 
d'aliments concentres dont !'utilisation generalisee reste le but pour 
l'avenir. 

1.6 Recup!ration et utilisation des dechets agricole& a des fins 
d'alimentation aniaale 

Les ruainants dOlle&tiques n'ont pas a entrer en COllpetition avec l'homme 
OU les aniaaux iaonogastrique& po~r le& elements nut!itifs. Leur appareil 
digestif et •etabolique, unique en son genre, leur per•et d'utiliser des 
fourragP.s grossiers et d'autres aliments •de peu de valeur•, alors que les 
autres ne peuvent pas le faire. 

Cette aptitude est un facteur important de leur survie et de leur valeur 
pour l'ho .. e en tant que sourc• de raourriture pour les annees a venir. 
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Ces quantites considerables de fourrage grossier (paille, etc.) sont 
disponibles dans le 90nde agricole OU leur eliaination risque souvent de poser 
un probleae. Ce fourrage de qualite .ediocre est un aliment reaarquable pour 
les ruainants s'il est convenableaent prepare. 11 convient que la paille soit 
hachee ou broyee pour que i•ani8al en absorbe davantage de son plein gre. 
L'utilisation de fourrage de qualite aediocre peut etre encore amelioree par 
un traite•ent chi•ique. Le traiteaent par l•hydrate de soude en aaeliore 
considerableaent la digestibilite. 11 convient de faire 8acerer la paille 
hachee dans une solution d'hydrate de soude et d•eau (jusqu'a 6 \ de NaOB) et 
d'en faire des granules. Aucun lavage ne doit avoir lieu pour que ceux-ci 
conservent tous les coaposants. 

La ae•e aethode peut s'appliquer, par exeaple, aux graines de coton 
entieres provenant de petites egreneuses et qu'il n'est pas possible d'ecouler 
dans des conditions c<>1111erciales. De aeae, les residus d'arachide restant 
apres les recoltes OU les gOUSSeS et COSSeS provenant de cesalpiniacees, tels 
les fruits du caroubier, sont des aliaents utile& pour les aniaaux. 

on fait trop peu de cas, les rafles de 
de aais sont traitees i !'hydrate de 
un treapage de 24 heures dans une 

Autre aliment pour aniaaux dont 
aais pour les ruainants. Ces rafles 
calcium, le traiteaent consistant en 
solution de 3 \ de Ca(OH)2 et d'eau. 
•elangees avec du son de riz ou de la 
et cet aliaent conviendrait aiae pour 

Les rafles de 8alS traitees peuvent etre 
farine de tourteau (de graine de coton), 
les vaches laitieres. 

Divers autres dechets agricoles ou restant apres les recoltes peuvent 
servir i aliaenter les ruainants apres avoir ou non subi un traiteaent 
alcalin, et il convient de faire des efforts pour etudier, au cas par cas, les 
situations existantes. 

l.7 L'industrie des aliaents pour aniaaux et l'environneaent 

L'industrie des aliaents pour animaux ne cause pas de pollution si elle 
est geree correcteaent. La poussiere peut susciter des probleaes pendant 
!'operation de aouture, aais cela peut facileaent etre aaitrise. Par contre, 
cette industrie peut contribuer de fa~on considerable i la proprete d'un 
•ilieu en utilisant, pour produire des aliaents de qualite, des dechets 
agro-industriels qui pourraient causer des probleaes d'environneaent. 
Considerons les grandes quantites de son de riz produites lorsque le riz est 
decortique dans de petites installations : ce son de riz reste souvent 
inutilise et s'entasse sur les berges des rivieres ou bien il est jete 
dedans. Le son de riz ranee peut facileaent devenir dangereux pour 
l'environnement et servir de lieu de reproduction d'insectes. Les 
sous-produits de l'industrie du sucre (aelasses diluees) et les dechets de 
transformation de fruits (epluchures) peuvent aussi causer un probleae 
d'environnement pendant les periodes de pointe des operations. L'industrie 
des aliaents pour ani1M1ux peut utiliser ces produita co ... e matieres premieres 
et mime concourir dans la pratique a la protection de l'environneaent. 

2. Production i grande ecbelle d'aliaents C911PC>!+s pour aniaaux 

Lorsque l'on examine l'industrie des aliments pour animaux dans le 
contexte du developpeaent, on ne saurait faire abstraction du fait que cette 
industrie a grande echelle ••t devenue une branche tr9s importante de 
l'agro-industrie dan• le 11<>nde industrialise. C'est pourquoi il faut examiner 
certain• de ses principes dans le cadre d'une comparaison avec !'emergence de 
ce secteur dans le• pays en developpement. 
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2.1 Production axee sur le aarche 

COIDle toute autre branche de l'activite econ<>11ique, l'industrie des 
ali•ents pour animaux des pays developpes est orientee sur les besoins de son 
aarche qui est le secteur de la production aniaale. Il est clair que cette 
conception des choses l'influe. Le marche deaande des produits, et 
l'industrie essaie de satisfaire les deaandes. C'est ainsi qu'une grande 
diversite de produits d'aliaentation a ete aise au point et fait l'objet d'une 
production. A partir de foraulations aliaentaires scientifiques, des aliments 
pour aniaaux ont ete ais au point specialeaent pour les jeunes aniaaux et pour 
les animaux adultes, pour les ruainants et les aniaaux •onOCJa&triques, pour le 
betail laitier et de boucherie, pour les poules pondeuses el les volailles i 
rotir, etc. Chaque produit aliaentaire a une valeur nutritive optimale, dont 
la croissance et la productivite des animaux sont forteaent tributaires. Mais 
quand une production axee sur le :narche est en progression, elle peut 
difficile•ent ralentir ou s'arreter, et il peut y avoir surproduction, avec 
toutes les consequences que cela entraine. Une etude plus detaillee de la 
question deborderait assureaent le cadre du present document. 

2.2 Matieres premieres servant a la fabrication d'ali•ents pour aniaaux 

Toutes les aatieres preaieres de base des aliaents pour aniaaux sont des 
marchandises et peuvent etre achetees aux cours pratiques sur le aarche 
aondial, qui sont plus ou aoins fluctuants. Il convient de se rappeler dans 
ce contexte que de vastes progra .. es agricoles et agro-industriels ont ete 
elabores et ais en oeuvre unique•ent en vue de la production des aatieres 
preaieres recherchees pour les aliaents pour animaux. Un tres bon exe•ple est 
celui du soja que l'on cultive pour produire non pas de l'huile vegetale mais 
essentiellement de la farine de soja qui est un excellent produit vegetal 
~roteique, des plus indiques pour l'~liaentation des animaux parce qu'il 
contient une coabinaison equilibree d'acides amines essentiels. 

COllJle on l'a deja fait remarquer, l'industrie des ali•ents pour aniaaux 
est i aeme de sti•uler grandement le developpement agro-industriel. La 
meilleure preuve en est l'industrie existante des aliaents pour animaux dans 
les pays developpes. 

2.3 For•ulation ali•entaire (alimentation animale scientifique) 

Une etude detaillee de 1'aliaentation animale scientifique deborderait le 
cadre du present docuaent, mais cette aliaentation est incontestableaent a la 
base de toute production et utilisation efficaces des aliaents pour animaux et 
certaines reaarques s'imposent done ace sujet. 

Les aliments du betail se composent de trois groupes de substances, a 
savoir les hydr4tes de carbone, les proteines et les vitamines et sels 
•ineraux. Dans les hydrates de carbone, on distingue d'une Maniere generale 
les sucres (glucose et sucrose) et les aaidons. De plus, les matieres 
fibreuses sont iaportantes, c01111e le sont les matieres grasses qui sont une 
importante source d'energie dans les aliaents pour animaux. Leur valeur 
energetique est environ deux fois plus elevee que celle de l'amidon. Les 
graisses sont des glyceride& aux acides gras et une source d'acides gras qui 
sont essentiels pour le processus aetabolique des animaux. 

/ 
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Les proteines sont essentielles pour l~ croissance et la reconstitution 
des tissus aniaaux et elles ont done une i•portance particuliere pour les 
jeunes ani.aux en cours de croissance. La qualite des proteines est 
deter•inee par la proportion d'acides a•ines essentiels qui y sont contenus. 

Les vita•ines sont des substances qui facilitent le fonctionneaent de 
certains syste•es enzyaatiques. 11 est essentiel que l'aniaal absorbe des 
quantiles suffisantes de vita•ines pour le processus metabolique d~ corps et 
pour le syste•e nerveu:. Les vita•ines A, D, E et K sont liposolubles et les 
vita•ines B et c, hydrosolubles. 

Les aineraux coaptent pour 3 i 5 \ dans le poids corporel des animaux. 
On les trouve dans le ~issu squelettique et aussi dans les fluides corporels. 
Les •ineraux les plus iaportants sont les sels des ~ubstances ci-apres 
calciua, phosphore, 11a9nesiua, chlore, (A>tassiua, soufre, sodiua, iode et 
fluor. 

L'alimentation scientifique des animaux domesliques devrait tendre i 
obtenir des rendeaents opti .. ux en lait, oeufs et viande, par l'apport de 
quantites appropriees (rations) d'aliaents dont la for•ulation vise a apporter 
i !'animal les quantites et proportions correctes des elements nutritifs 
mentionnes ci-dessus. 

La formulation aliaentaire suppose done des connaissances approfondies de 
la digestion aniaale et de la digestibilite des denrees aliaentaires ainsi 
qu'une connaissance des besoins nutritionnels des differents aniaaux. Cela 
parait plus complique que cela ne l'esl en fait parce que la composition des 
differents produits d'ali•entation a ete deter•inee et •ise a la disposition 
de tous les interesses. 11 existe des ouvrages sur la plupart des questions 
d'aliaentation scientifique des ani .. ux. 

Le producteur d'aliaents pour ani .. ux a siaplement i savoir quels types 
d'aniaaux sont a nourrir avec ses produits et quel est leur ige et - chose 
importante - il doit utiliser les aatieres premieres appropr1ees pour 
fabriquer un produit final i teneur requise en proteines, en energie, en 
vita•ines et en mineraux de fa~on a per•ettre d'obtenir des rendements 
optimaux en lait, oeufs, viande, etc. 

2.4 Stockage, production, automatisation et infor•atisation 

Le stockage des .. tieres premieres est un facteur important dans les 
grandes usines et il intervient pour beaucoup dans les couts. Le processus de 
production est totalement automatique et ses diverses etapes sont 
interdependantes de sorte que si quelque chose ne marche plus dans la chaine 
de production, il y a automatiquement arret des sections concernees de 
l'usine. L'informatisation est devenue un facteur important dans le processus 
de production. Des ordinateurs assurent en permanence le maintien de la 
composition du produit final en reajustant P.t regulant les apports de matieres 
prea1eres, surtout s'il est necessaire de modifier les divers composants. A 
part cela, la technique de production n'est pas differente de celles des 
petites et moyennes fabriquea d'aliments pour animaux qui ne sont pas 
automatisees et les operations consistent en principe en broyage, mixage, 
melange, ~ormation de granules, refroidissement et ensacha9e. 

\ 

• 



• • .~ . 

i -

,· 

-

... 

- -..-

- 13 -

3. Fabrication i petite ecbelle d'aliaent& CO!pO!i& pour ani .. ux 

Dans les pays en developpeaent, il conviendrait d'accorder une attention 
particuliere i la creation et a l'exploitation de petites et aoyenne& usines 
de production d'aliaents composes pour aniaaux. Des activites aenees & petite 
ecbelle repondront aieux aux realites de l'offre de aatieres preaieres et aux 
exigences du marche et elles auront aussi une influence benef ique sur le 
secteur de l'elevage et de la production aniaale. 

3.1 Production axee sur le aarche ou sur les aatieres preaieres 

Le secteur de la production a petite echelle d'aliaents pour aniaaux 
doit-il etre axe sur le aarcbe dans les pays en developpeaent ? Il faut 
reaarquer tout d'abord que le aarche des utilisateurs d'aliaents pour aniaaux 
est encore totalement different du aarche existant dans les pays 
industrialises. A quelques exc~ptions pres en effet, il n'existe pas de 
aarche des aliaents pour aniaaux qui puisse exiger de l'industrie la 
production de denrees aliaentaires specifiques. Sans aucun doute, il y a un 
en~r•e besoin d'aliaents pour aniaaux mais il reste i aettre en place des 
aarches locaux actifs. 

Considerant cette situation, on arrive a la conclusion que, pour le 
moaent, ce sont les aatieres preaieres qui doivent retenir !'attention. La 
premiere question a ?Q&er est celle-ci : •ouelles sont les aatieres preaieres 
disponibles et quels types d'aliaents pour aniaaux peuvent etre produits au 
mieux a partir de Ce& aatieres premieres ?• 11 doit sureaent y avoir des 
acheteurs/utilisateurs et, etant donne la situation actuelle, il ne sera pas 
tres difficile de les trouver si la structure des prix des aliaents est 
adequate. 

En agissant ainsi, on fera auss1 un premier pas dans la voie du 
developpeaent des marches. Une foi& habitues a utiliser des aliaents coaposes 
produit& industrielleaent, ceux qui nourrissent les animaux continueront i 
s'en servir et un marche comaencera i grandir. 

Le& petites fabriques d'aliments pour ani.aux ne peuvent approv1s1onner 
qu'un aarche liaite et le mieux serait par consequent de les installer le plus 
pres possible des aniaaux a nourrir. Le risque est relativement faible et 
peut etre calcule • 

3.2 Matieres premieres et foraulation des jenrees alimentaires 

Les petites fabriques d'aliaents pour animaux des pays en developpeaent 
ne doivent pas forceaent produire des aliments composes correspondant i des 
foraulations scientifiques aais si elles soot capable& de le faire, cela vaut 
•ieux. Les aatieres premieres utilisees en premier lieu peuveut etre les 
tourteaux et le aanioc. Les cessources en sous-produits de l'agro-industrie 
dependront de !'emplacement de la fabrique. L'utilisation de residua 
agricoles et/OU de residua de transformation des fruits et leguaes &era 
recommandee dans beaucoup de cas. Comae nous l'avons dit precede .. ent, la 
production d'aliments pour ruminants peut etre plus facile parce que des 
quantites considerables de fourrages grossiers peuvent itre utilisees. Dans 
les pays en developpement, les ruminants jouent un r8le plus important que lea 
non-ruminants, A !'exception peut-etre des poulets. 

La production de poulets est une tout autre histoire. L'elevage 
industriel des poulets, qu'il ait pour but la production d'oeufs ou de viande, 
est en expansion rapide dans les pays en developpement. Les poulets pou•sent 
vite et leur rotation, qui deja eat rapide, peut encore itre acceleree ai l'on 
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nourrit les volailles avec des aliments concentres. 'route exploitation 
avicole aura par consequent besoin de produits alimentaires d 1 origine 
industrielle et elle peut offrir i une petite fabrique d 1 aliments pour animau~ 
les debouches et les bases economiques necessaires. 

La production de complements alimentaires destines aux vaches laitieres 
est une autre possibilite interessante et elle aurait une grande utilite. 
Voici quelques exemples de for•ulations alimentaires simples qui seraient, le 
caS echeant, a verifier OU llOdifier selon les besoins : 

a) 

C) 

e) 

26 \ de son de riz 
64 \ de tourteau de coprah 
8 \ de •elasse 
2 \ de •ineraux 

64 \ de .. is ou de ble 
26 \ de tourteau d 1 arachide 
B \ de •elasse 
2 \ de aineraux 

27 \ de cassettes de .. nioc 
63 \ de tourteau de pal•iste 
B \ de •elasse 
2 \ de •ineraux 

b) 

d) 

f) 

27 \ de pulpe d 1 a~rumes 

63 \ de tourteau de coprah 
8 ' de melasse 
2 ' de •ineraux 

SS \ de son de riz 
lS \ de tourteau de soja 
8 ' de melasse 
2 \ de aineraux 

SO \ de sorgho/aillet 
40 \ de tourteau de palaiste 
8 \ de •elasse 
2 \ de aineraux 

Source Institut des produits tropicaux, Landres (Royauae-Uni). 

Il n'est cependant pas possible d'enoncer de regle quant aux .. tieres 
premieres i utiliser et aux meilleurs produits que peuvent en tirer de petites 
fabriques d'ali•ents pour ani .. ux, .. is il va sans dire que les conditions 
generales sont souvent favorables et qu'il n'y a pas beaucoup d 1 efforts i 
faire pour reconnaitre une opportunite et creer les conditions requises pour 
une production reussie. 

3.3 Echelle de production 

L'echelle de production est, FOUr une bonne part, fonction du .. teriel 
disponible. 11 faut que ce .. teriel convienne et qu'il ~er•ette de concevoir 
des petites usines dotees de dispositifs de transport et de moyens techniques 
grice auxquels la continuite de la production pourra itre assuree. 

De ce point de vue, la •petite echelle• peut debuter avec une capacite de 
1 tonne par heure •lU de 2 400 tonnes par An (une equipe travaillant 8 heures 
par jour pendant 300 jours par an) et elle peut atteindre 10 tonnes par heure 
OU 24 000 tonnes par an d'ali•ents concentres (une equipe travaillant 8 heureS 
par jour pendant 300 jours). Si le regi•e des trois huit etait applique 
(travail vingt-quatre heures sur vingt-quatre), la capacite triplerait et 
serait portee i 7 200 tonnes par an dans un cas et i 72 000 tonnes dans 
l'autre. 

Une capacite de 1 tonne par heure (2 400 tonnes par an) peut etre 
Suffisante dans le CAS d'un elevage de pores OU de VOlaille Je 110yenne 
iaportance, alors que la capacite de 10 tonnes par heure supposerait deja que 
l'on s'ache•ine vers la vente sur les marches et une activite i grande echelle. 

3.4 L'usine 

co .. e on l'a indique plus haut, le proce»sJs technique de production est 
relativeaent simple. Le schema de circulation et de production est reproduit 
i la figure l,de l'annexe au present rapport. 

\ 
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Les aatieres premieres arrivent generale11ent en sacs et sont transportees 
aanuelleaent ou mecaniqueaent dans l'entrep&t oU elles sont rangees clans les 
silos. Pour les operations i petite echelle, en general rien n'est prevu en 
vue du nettoyage et du sechage des aatieres preaieres. 

Les aatieres preaieres doivent itre placees dans des conteneurs qui le& 
tiennent au sec et les protig~nt contre les insectes nuisibles. Des controles 
peraanents s'iaposent. De l'entrep&t, elles passent i la section du broyage 
qui est surtout equipee de broyeurs i aarteau pourvus de taais. Les produits 
broyet sent ensuite melanges dans des dispositifs d'entrainement i bacs. 
L'operation de melange consiste i doser et i rassembler les quantile& requises 
de aatieres prea1eres. Dans les operations i petite echelle, on fail 
noraale11ent les melanges par lots. On parachive ensuite !'operation par le 
passage du melange dans des aalaxeurs horizontaux OU verticaux. Le aalaxage 
se fait egaleaent par lots dans le& petites fabriques. 11 faut parfois 
transforaer les denrees aliaentaires broyees, aelangees et aalaxees en 
granules, cette operation ayant pour effet de reduire le voluae du produit 
aliaentaire et etant necessaire pour l'aliaentation de la volaille. 

Pour fabriquer les granules, il faut chauffer, puis compriaer la farine 
ali11entaire dans des 11e.ules et la faire refroidir. Horaaleaent des aelasses 
sont ajoutees au conditionneur avant l'introduction dans le compacteur. Les 
granules refroidis sont ensuite ensaches, peses et transportes au lieu de 
stockage final ou de distribution. 

Les petites fabriques d'aliaents pour aniaaux ont besoin d'une chaudiere 
i vapeur pour la fabrication des granules. Le bitiaent doit itre adapte aux 
conditions cliaatiques a•biantes. De l'eau est necessaire pour la p~oduction 
de vapeur et l'approvisionneaent en energie (electricite) est essentiel. 
Enfin, et ce n'est pas le aoins iaportant, les activites de controle des 
aatieres preaieres et de la qualite des produits ne sauraient etre evitees. 

11 ressort de cette breve description qu'une petite fabrique d'aliaents 
pour aniaaux dotee d'equipeaents et de llOyens techniques •siaples• represente 
un investisseaent considerable et qu'il est certaineaent necessaire de 
calculer si les investisseaents seront rentables avant de decider de les faire. 

4 .. rab~ication d'aliments pour ani .... s i l'ecbelle artisanale (villages) 

La fabrication d'aliaents pour aniaaux i l'echelle artisanale est une 
toute autre question. Elle n'a rien i voir avec la foraulation scientifique 
d'aliaents c<>11poses aais elle peut itre utile, voire iaportante, pour les 
co .. unautes qui vivent dans des zones ecartees sans acces aux aarches des 
aliaents pour aniaaux aais qui dependent des aniaaux et de leurs produits. 
Celi etant, il convient d'essayer de voir quelles sont les possibilites de 
fabrication et d'utilisation non traditionnellea d'aliaents pour aniaaux. 

4.1 Utilite de la fabrication artisanale d'ali•ents pour aniaaux 

11 est certain que les populations des villages n'ont en general pas 
besoin d'aliaents pour aniaaux ael&nges et •tout prits•. Leurs anill&UX 
broutent en effet des herbes et des plantes, •ais il arrive des •011ents ou 
cela n'e&t plus possible, surtout pendant les &&i&OOS seche& OU lor&que 
aurviennent des conditions cliaatiques extriaes, co .. e cela a aalheureuseaent 
souvent ete le cas ces dernieres annees. Une seule saison de grande 
secheresse ~ut causer la faaine, voire l• 110rt des aniaaux dont depend la vie 
des huaains. 11 peut par consequent itre tri• i•portant de trouver un llOyen 
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de resoudre ces probleaes. et ce moyen pourrait etre la fabrication d"aliaents 
melanges i partir des aatieres premieres disponibles telles que tourteaux, 
aaniOC seche OU herbes sechees, residus de fruits, etc. 

Les populations de 1°himisphere septentrional ont l 0 habi~ude de se 
preparer i de longs hivers avec de la neige et de la glace, et alles font 
beaucoup de travail pour produire de 1°herbll! et de la paille et des racines 
sechees au soleil, etc. Pour les gens de l 0 heaisphere austral. ces 
preparatifs n•etaient pas necessaires ta~t la nourriture pour les homilmes et 
les aniaaux ne faisait pas defaut. Or, il est teaps que ces gens se preparent 
i des periodes •diff iciles• en fabriquant des aliaents du bitail melanges et 
bien CQllPOses qu1.nd des 11atieres premieres sont disponibles, en prevision des 
periodes ou les ressources fourrageres deviendront rares. 

Du 11ateriel tres siap!e de fabrication locale suffira pout produire des 
COSSettes OU des granules de llaDiOC. Des methodes de sechage des herbeS et 
des dechets de fruits devront peut-etre etre adoptees. Les tourteaux 
d 0 oleagineux provenant d•unites d 0 extraction de l'huile - ces unites soot 
c01111unes dans les villages - ne devraient pas itre donnes aux aniaaux 
uniquemient pour s•en debarrasser .. is etre utilises plus efficaceaent dans d~s 
aliaents composes. Cela supposerait que l•on procide au sechage, au 
dechiquetage, au aixage et au aalaxage des tourteaux, cossettes de .. nioc, 
herbes sechees et plantes, etc., pour produire un melange ayant la aeilleure 
valeur nutritive possible. En principe, il ne s•agit li de rien d 0 autre 
qu'une production •industrielle• d'aliaents pour aniaaux, 11ais dont l'objectif 
n•est pas 1°obtention de produits optiaaux aais d 0 assurer la survie quand les 
teaps deviennent difficile&. 

Les nOllades auraient peut-etre aieux survecu aux periodes de secheresse 
extreaeaent difficiles qu 0 ils ont connues avec leurs aniaaux dans la zone 
sahelienne s 0 il avait ete po•sible de aettre en place des stations 
d'aliaentation du bitail sur les principes aentionnes ci-dessus. 

4.2 Viabilite et debouches des aliaents pour aniaaux de production 
artisanale 

La production i 1°echelle du village d'aliaents pour aniaaux risque de 
n'etre pas econ011iqueaent interessante, aais elle sera certaineaenl viable 
dans les conditions aentionnees ci-dessus. Il y aura aussi un •aarche• qui 
pourrait bineficier de l'appui special des pouvoirs publics. La fabrication 
artisanale d'aliaents pour aniaaux n'est certaineaent pas une activite 
relevant du developpeaent industriel, aais elle est surtout une activite 
sociale pleineaent c09patible avec le developpeaent rural auquel beaucoup de 
pays en developpeaent ont donne un caractere prioritaire. 

S. Quelgues reaargues particullires concernant le• prodults fourragers et 
lea CCJ9PC)!!J!t• des aliments pour ani-u:a: 

Pour information et afin d'encourager des etudes plus detaillees, on 
exaainera ci-apres quelques aliaents et C011posants d'aliaents pour aniaaux. 

S.l Tourteaux et farines d'extraction 

En tant qu•eleaents proteiques, les tourteaux et lea farines d'extraction 
sont des aatieres preaieres tres iaportantes pour la production d'allaents 
composes pour aniaaux. Les tourteaux ont une teneur en proteines coaprise 
entre 20 \et SO\ selon le type d'oleagineux traite et suivant qu'il ya ou 
non decortic•ge a l'huilerie. Le decorticage reduit egal••ent la teneur en 
fibres des tourteaux,et des farines. 

\ 

~ . . , 



• 

r 
i 

,· 

- ---
- 17 -

Certains des oleagineux contiennent des substances toxiques qui risquent 
de passer dans les tourteaux sans etre alteres par le processus d•extraction 
de l•buile et une certaine prudence s•iapose. c•est ainsi par exemple que les 
graines de coton contiennent du gossypol qui risque de provoquer une 
decoloration du jaune d•oeuf s•il yen a de grandes quantites dans la 
nourriture des poules pondeuses et qui risque aussi de causer d•autres 
problemes de sante aux animaux monogastriques. Les graines de colon doivent 
done servir en preaier lieu i nourrir les ruainants et de petites quantites 
seuleaent devraient etre ajouties aux rations aliaentaires des non-ruainants. 

11 y a dans les graines de ricin la ricine et un allergene puissant qui 
passent dans les tourteaux durant l•operation d'extraction de l'buile. Les 
tourteaux et farines de graines de ricin non detoxiques devraient done itre 
proscrits dans les foraulations d'aliaents pour animaux. L'OHUDI a toutefois 
ais au point une technique de detoxication applicable au processus 
d'extraction de l'huile de ricin, grice i laquelle la farine de graines de 
ricin est sans danger et peut servir i l•aliaentation des animaux. 
L'attention est appelee ace propos sur la publication I0.7(SPEC) de l'OHUDI 
i~titulie •The Production of Non-Toxic Cestorbean Meal Pree of Allergen•. 

11 y a aussi dans les residus d'builerie certaines substances 
prejudiciables a la nutrition que l'on aesure en deterainant le •facteur 
anti-trypsine•. 11 yen a, par exemple, dans la farine de soja aais on traite 
noraale11ent ces substances par le processus de la torrefaction qui a sa place 
dens toutes les installations d'extraction par solvents. 

S.2 Matieres grasses 

Les graisses servent A trois fins dans les aliaents COllpoSe& : apporter 
des acides gras essentiels, constituer une riche source d'energie et aaeliorer 
les caracteristiques physiques et la sapidite des denrees aliaentalres. Quand 
on introduit des aatieres grasses en tant qu'eleaent ~nergetique dans les 
aliaents pour aniaaux. on peut arriver i une aiae densite nutritive et 
energetique pour une quantile moindre d'aliaents sans avoir A COllpeDSer la 
difference avec des substances fibreuses. Ceci est specialeaent interessant 
puur l'aliaentation des volailles (poulets a rotir). Les COllparaisons 
chiffrees qui suivent illu•trent cet effet 

Aliaent N• 1 AJiaent N• 2 
(kg) (kg) 

Mais 600 490 
Farine de soja 340 360 
Mineraux et vita•ines so so 
Graisse (d'origine ani11ale) 10 so 

Poids total 1 000 9SO 
Migacalories 3 000 3 000 
Protiines (kg) 230 230 
Mineraux et vitaaines 50 50 

Source Diparteaent de la science de l'aviculture, Universite de Georgie. 
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5.3. Amandes de balanite (Balanites aegrptiaca) 

L'attention est appelee dans ce contexte sar un noabre de graines et 
fruits oleagineux tres divers qui n•ont pas encore eti utilises pour la 
pcoduction d"huile vegetale et de tourteaux. Les aires d"existence de ces 
graines et fruits sont li•itees et leur exploitation n•a pas encore debute. 

- ----

Il ya par exemple les fruits de l"arbre balanites (Balanites 
aegyptiaca), c•1a1obe· en arabe) qui est largeaent repandu de l'est i l"ouest 
du Sahel. La preuve est faite que les fruits de cet arbre sont une .. tiere 
pre•iere excellente .. is fort peu utilisee pour la production a'huile vegetale 
et d'aliments pour ani .. ux. Ces fruits sont spicialement interessants pour 
les pays africains. 

L'ONUDI a mene des recherches et des travaux de aise en valeur tres 
pousses dans le secteur d'utilisation de Balaeites aegyptiaca, nota.-ent en ce 
qui concerne l'alimentation des ani .. ux. Les publications ci-apres de l'ONUDI 
y ont trait : 

1. UNID0/10.494 : •The Balanites Aegyptiaca : possibilites offertes par 
une .. tiere pre•iere inutilisee dans l'agro-industrie•; et 

2. I0.42(SPEC) : •A Model Concept for the Utilization of Balanites 
Aegyptiaca Fruits for the Production of Vegetable Oil and Animal 
Feed•. 

5.4 Tourteaux de graines d'hevea 

Une autre .. tiere pre•iere restee inutilisee jusqu'ici pour la production 
d'huile vegetale et d'aliments pour ani .. ux est la graine d'hevea. Des etudes 
de l'ONUDI, des recherches en laboratoire et des resultats d'usines pilotes 
ainsi que d'essais d'alimentation des aniaaux montrent que les tourteaux de 
graines d'hevea sont une source utile de proteines dans les aliments pour 
ani .. ux. On peut trouver des details i ce sujet dans les publications 
ci-apres de l'ONUDI : 

1. I0.8(SPEC) : •The Development of a Rubberseed Processing Technology 
for the Production of Vegetable Oil and Ani .. l Feed•; et 

2. I0.4l(SPEC) : •Rubberseed Processing for the Production of Vegetable 
Oil and Ani .. l Feed.• 

5.5 Manioc 

Le .. nioc est une plante-racine bien connue que l'on cultive dans le 
aonde entier dans les zones tropi:ales et qui est large•ent utilisee pour 
l'ali.entation humaine. Cependant, les possibilitis du .. nioc n•ont nulleaent 
ete exploitees et son traite•enl offre encore des perspectives interessantes. 

Le .. nioc est an composant energetique de valeur des llilanges 
ali•entaires pour ~ni .. UX •ais il faut que le sechage ra•ene A 15 \ OU llOins 
sa teneur en hu•idite pour qu'il soit possible de l~ stocker et de le 
transporter dans des conditions satisfaisantes. Le sichage peut se faire au 
soleil pour le aanioc en cassettes, mais aussi sous for•• de granules de 
••nioc broye pour lequel d'autres sources d'energie sont ulilisees dans des 
systi••s •ecaniques de sichag~. 
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Le sechage (cbauffage) s•impose igalemenl pour l'ili•inalion des cyanures 
presents dans la plu:>arl des variitis de manioc et qui sont toxiques pour les 
humains et les ani .. ux quand le aanioc est insuffisaaaenl cuit ou traiti i la 
chaleur et conserve trop longtemps. La production de cassettes ou de granules 
de aanioc pour l'aliaentation aniaale devrait se giniraliser en Afrique, 
spicialement dans les zones rurales, et recueillir l 0 appui des autorites et de 
tous les intiressis. L•ORUDI a procide i des etudes approfondies des 
opirations de traitement du aanioc dans les paya en diveloppeaent et a publie 
sur ce sujet les ouvrages suivants : 

1. UNIDOC/IO.S34 : •A F&~tory Concept for Int~rated Cassava Processing 
Operations•. 

2. UNIDO/IO.S82 : •Tbe Rav Material Cassava Chips, Production Syste11&, 
Quality Criteria and Tectmo-Econoaic Factors•. 

l. IO.R.123 : •Supporting and Background Inforaation on the Production 
of Cassava ChipsD, 

S.6 Blocs i lecher de aelasse pour le bitail 

On sail depuis que i•on fabrique du sucre que la aelasse a de la valeur 
coame a~iaent du bitail. Dija, en 1935, 500 000 tonnes de ailasse etaient 
utilisies chaque annee aux Btats-Unis pour l•alimentation des bovins, et on en 
utilise aaintenant 2 aillions de tonnes. 

La melasse est riche en hydrates de carbone (Sucre); de plus, elle 
apporte une petite quantite de proteines et d•autres elements nutritifs 
iaportants qui ont un interit tout special pour les ruainants. Elle contient 
des vitaaines Bet des oligo-elieents essentiels coaae le cobalt, i•tode, le 
cuivre, le aanganese et le zinc. 

Les blocs i lecher sont un produit aliiaentaire tres utile i base de 
aelasse; ils sont faciles i fabriquer et le bitail en use largeaent. Voici 
une foraulation suggeree : 

cereale (unioc) 46,8 ' Urie 4 ' 
Sel 4 ' Phosphate dicalcique 4 ' Oxyde de ugnesiu• 2 ' Miner aux 0,2 ' Fiilers (fourrag~ grossier) 10 ' 
Lian ts 4 ' 
Milasse 25 ' 

100 ' 

S.7 canne i sue re 

La canne a sucre est particuliere•ent apte a capter l'inergie solaire, 
car elle posside un systime enzyaatique suppli•entaire que l'on ne trouve pas 
dans les herbacees de zone te•pirie. Cette transfor .. tion particuliere .. nt 
cfficace de l'energie solaire en hydrates de carbone fait de la canne a sucre 
une •herbacee tropica1e• spiciale•ent i•portante. C'est pour cette raison que 
des experts (T. R. Preston) pensent que, dans les pays tropicaux, la cann• i 
•ucre devrait itr• cultivie ce>1111e plante fourragire et qu'ell• aurait une 
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influence tres favorable dans le secteur de la production d'aliments pour 
aniaaux de ces pays. La canne i sucre restera certaineaent la 8&tiire 
preaiere de base du 5~cre dans les pays tropicaux en developpe-.nt. aais il 
n'est pas non plus d~teux qu'elle constitue aussi une aatiire preaiere 
excellente pour la production d'ali11ents pour aniR&ux. 

Le bouquet foliaire de la Canne a Sucre peut etre utilise pour 
l'aliaentation des aniaaux (bovins) et sa tige peut l'itre egale9ent apris 
avoir ete debarrassee de son ecorce non digestible. On fend les tiges en deux 
et la aoelle qui contient le sucre est sortie par broyage puis les deux bandes 
d'ecorce sont aises au rebut. La aoelle grossiereaer.t broyee est transforaee 
en un aliaent sapide, creaeux et blanc qui a la consistance d'une sciure 
huaide: 1es bovins la cons<>1111ent volontiers et elle est consideree comae une 
excellente source d'energie pour une production intensive de viande de boeuf. 
Il a ete signale qu'une 8&Chine a ete aise au point i cette fin au C.nada par 
Miller et Tilby (Canadian International Developaent Agency Seainar on Sugar 
cane as Lifestock Feed. Barbade. 1973). 

~.8 Autres aatieres preaieres i lancer pour l'aliaentation du bitail 

11 existe beaucoup de dechets agricoles. de residus postcecolte et de 
so~s-produits des agco-industries dont la valeur potentielle en tant 
qu'aliaents du bitail n'a pas encore ete assez etudiee. Des eludes ne 
sufficaient cependant pas pour aboutir a leur utilisation industrielle: il 
&era necessaire de faice des experiences en les donnant COlllle aliaents a des 
ani8&ux different& et en les faisant entrer dans diverse& coabinaisons 
aliaentaires. 11 faudra egaleaent etudier les systeaes de collecte. de 
transforaation. de stockage et de transport et. i cet egard, les evaluations 
econoaiques auront une iaportance particuliere. C'est aux instituts de 
recherche et aux universites qu'il incoabera de faire ces recherches. sous 
controle et orientation centralises pour eviter des chevaucheaents d'activites 
et arriver i des resultats pratiques. 

Les aateriaux et procedes iaportants qui devraient itre etudies et 
evalues seraient d'une aaniere generale la technique de la deshydratation et 
la deshydratation des herbages. de la driche et des residus de transfor8&tion 
des fruits (epluchures. etc.). D'autres 8&teriaux dont il faudrait poursuivre 
l'etude en vue de leur utilisation comae ca.posants des aliaents pour aniaaux 
pourraient itre le petit lait. lea drupes de cafe, les rognures d'anarcarde. 
la farine de noyau et. enfin. et ce n'est pas le 80ins iaportant, la 
production ~conoaique et !'utilisation de proteines aonocellulaires. 

6. Aapects i examiner 

Quand il est question de la production industrielle et de l'utilisation 
des aliaents pour ani .. ux. il faut insister sur trois ~ints : la necessite de 
calculs de rentabilite, le probleae de la lutte contre l'aflatoxine et de 
l'action phytosanitaire et les activites analytiques de controle de la qualite. 

6.1 La rentabilite 

11 e•t relativeaent facile de recoaaander la production industrielle d'un 
produit ou l'application d'une technique dans l'indu•trie en se fondant 
uniqueaent sur les resultats de travaux serieux de recherche en laboratoire. 

Les r~cherches doivent coaporter trois etapes, • savoir : la recherche en 
laboratv1rc, les essais en usine pilote et l'evaluation econOfllque. Si les 
risultats de l'ivaluation econOllique sont negatifs, le projel est giniral•••nt 
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abandonne. ce qui est souvent arrive dans l'industrie des aliaents pour 
ani .. ux. parce que les operations n'itaient pas rentables. 11 convient de 
reaffirmer ice propos que l'industrie des aliments pour ani .. ux est un 
element t~es important du cteveloppe11ent agro-industriel des pays en 
developpeaent. Si la production d"un produit de valeur se revile non 
rentable, il faut chercher d~s moyens de la rendre rentable. Cela peut 
not...ent se faire grice i un appui financier des pouvoirs publics. ou en 
Simplifiant les techniques en usage pour re~!-.Jire les coUtS de production OU 

d'investissement, par la fabrication sur place ou d'autre .. niere. 

Il faut souligner que les investissements sont subordonnes i un resultat 
favorable des calculs de rentabilite. Les etudes de faisabilite iconcllique 
sont certes essentielles ... is elles doivent itre 11enies avec beaucoup de 
prudence et d'esprit critique. Comme devant un tribunal. •1e aoute doit jouer 
en faveur du defendeur•. lequel, ice stade, serait l'industrie des aliments 
pour ani .. ux dans les pays en cteveloppe11ent. 

6.2 Stockage, action pbytosanitaire et aflatoxine 

Le stockage n'est pas qu'un element de CoUt parai d'autres; il OCCUpe une 
place tris iaportante en general dans les programmes de production et 
d'utilisation d'aliaents pour ani .. ux parce que, realise dans de bonnes 
conditions, il peraet d'eviter les parasites et les aoisissures. Certaines 
foraes de stockage bien con~ues ont fait leurs preuves depuis longteaps. Que 
les produits soient stockis dans des sacs ou dans des silos. ils doivent itre 
tenus au sec et hors de portie dEs insectes et parasites. 

Il peut deja y avoir probleae avec les .. tieres preaieres. Par exeaple, 
les cossettes de .. nioc sicbees au soleil peuvent itre ;,><>rteuses d'insectes ou 
de bacteries pathogenes qui risquent de ne pas itre detectes assez tot et qui, 
apres peu de teaps, infecteront des tonnes de .. tieres preaieres. Cela 
explique que l'on reaplac~ de plus en plus les methodes de secbage au soleil 
du aanioc OU de .. tieres preaieres sellblables des methodes de Sechage 
aecanique (energie solaire !). 

Dans ce contexte, l'aflatoxine joue un role. En particulier, les 
tourteaux stockes dans de .. uvaises conditions risquent d'introduire de 
l'aflatoxine dans le produit servant i l'aliaentation des ani .. ux. Les effets 
de l'aflatoxine sur le cheptel ont ete etudies par le Laboratoire regional 
occidental de recherche en Californie (Etats-Unis) et ses tra~aux ont aontre 
que les pores et les bovins de boucherie pouvaient itre nourris sans d<>1111a9e 
avec des alir.ents contaaines par l'aflatoxine, alors que les jeunes aniaaux et 
les volailles en particulier y etaient appare ... nt llOins resistants. Dans des 
conditions extriaes, l'aflatoxine peu~ lliae reapparaitre dan• le lait des 
vaches laitieres. En tout etat de cause, les aliaents pour aniaaux contaaines 
par l'aflatoxine sont a eviter et il c~nvient de prendre les precautions qui 
&'i•posent. 

6.3. Le controle de la qualite 

Il est necessaire de deter•iner la qualite et la C011po•ition des .. tiires 
pre•ieres •l de controler consta .. ent la COtlpositlon des produits et leur 
quallti au cours des operations de production des all•enl• pour ani .. ux. Cela 
vaut aussi pour les activites des petites fabriques. En !'absence de teat• 
d'analyse chi•ique, des for•ulations alimentaires appropriies seraient 
impo•sibles. C'est une realite qu'il faut reconnaitre bien que les activites 
de controle de J.a qualite posent souvent un probteae sirieux, surtout pour les 
petits producteurs d'aliaents pour ani .. ux des pays en developpe•ent. Il 
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s'agit d'obtenir et d'entretenir le .. teriel de laboratoire necessaire, de Se 
procurer les produits chi•iques requis et de disposer de la .. in-d'oeuvre 
qualifiee indispensable. 

. ~-

Il est par consequent possible que les petits producteurs d'ali11ents pour 
ani .. ux jugent plus rentable d'obtenir que les services de controle de la 
qualite requis soient assu1es par des institutions exterieures ou des 
specialistes de la chi•ie agricole appartenant a des £ocietes ou des instituts 
publics competents comme il y en a dans la plupart des pays en developpe11ent. 
Pour les sels •ineraux, les vitaaines et autres additifs alimentaires, le 
•ieux est de commander des mela119es tout faits a des societes c011merciales 
compitentes qui s:mt d'ailleurs babituellement disposees a calculer les 
fo~aulations les 110ins c:oUteuses en fonction des .. tieres premieres 
disponibles, qu'elles analysent igalement sur de.ande. 

Les controles systillatiques de qualite des produits ont une grande 
illpOrtance, surtout s'il f~ut creer ou ~intenir une i .. ge de .. rque. Il peut 
itre nicessaire de se conformer, le cas echiant, aux r~lementations en 
vigueur et il peut itre capital de s•assurer qu'une .. tiere premiere ou un 
produit sont exempts de taux dangereux de conta•inants. 

A cote des essais en laboratoire, les essais pratiques d'ali11entation des 
ani .. ux ont une grande i11portance parce que ce sont ces essais qui permettent 
le •ieux de deter•iner la valeur ali11entaire d'un produit dont la for•ulation 
est nouvelle. 

7. llic:essite d'une ooopiration 

11 convient que les autorites apportent leur concours bienveillant aux 
industriels producteurs d'ali11ents c<>11poses pour ani .. ux dans les pays en 
developpeaent car leur soutien peut itre necessaire tout au .oins aux stades 
initiaux de la production. 

Une cooperation est en outre requise entre le producteur d'ali11ents pour 
ani .. ux et les organisations qui fourniseent des .. tieres pre•ieres ainsi 
qu'avec les utilisateurs des denrees produites. Cette cooperation peut porter 
sur les operations de controle d~ la qualite, les operations intermediaires de 
transfor .. tion des sous-produits agro-industriels et le• aspects econoaiques, 
qui concernent certainement les trois partenaires. 

S'il est possible de recourir i une assistance exterieure speciale 
offerte pour tousles aspects de la creation et de l'exploi~ation de fabriques 
d'aliments pour ani .. ux, il peut itre fait appel i l'assistance 
d'organisations internationales ainsi que d'institutions de l'ONU et celles-ci 
la fourniront ccrtaine•ent pour autant que les ressources financiires 
correspondantes soient disponibles. 

I. Observations f in&les 

L'industrie des aliaents pour ani .. ux dans les P«Y• en developpement en 
est actuelleaent a ses de~utP. C'est une branche tres iaportante des 
agro-industries dont pourraient dependre, dans l'avenir previsible, les 
disponibilites aliaentaires et ~• niveau de vie general des populations. 
L'iaportance de la production industrielle d'ali•ents pour aniaaux et les 
changeaents correspondants dans Jes systi•es d'elevage des ani•aux do•estiquea 
n•ont peut-etre pas encore ete pl~ineaent reconnus, aais il eat te•p• de le 
faire et de passer a l'action le plus tot possible. 

\ 
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App•ndice 1 

Tableau I. Composition des ciriales el d• l1urs sous-produits 

Hat il!re Pourc1nt.ag• Pourctnt.191 Pourc•nlag• 
Pourc•ntag• d• protiin• d'huih Pourc1nt.ag1 Pourc1nug1 d1 1111tl•r11 
d1 mat.Ure brute (otrait. k d• c•llulou d' otral t mlnirahs 

Noci co-.in Nom lat.in s9ch• (N 11 6,25) 1 'ith•r) brut• non uot.i (C1ndr1) 

Orge Hordeu111 spp 85,0 9,0 1,5 4,5 67,4 2,6 • 1 

Ali1111nt a base d'orge " 89,0 13,0 3,4 8,5 59,9 4,2 
Orge, grain de brasserie, 

st chi " 89,7 18,3 6,4 15,2 45,9 3,9 
FrOlllent Triticu111 vulgare 87,0 12,2 1, 9 1,9 6~.3 I, 7 
Ali1111nt a base de froment 

provenant des •inoteries " 86,7-87,0 14,7-17,0 3,8-4,5 2,3-10,3 52, l-60,8 2,4-5,9 
IU'is Zea mays 87,0 9,9 4,4 2,2 69,2 1,3 
farine de genne de ina1s II 89,0 13,0 12,5 4, l 55,8 3,6 
fl ocons de ..a'is II 89,0 9,8 4,3 l ,5 72,5 0.9 
Gluten de iaa'is " 90,3 24,8 2,5 7,2 48, 1 7,7 
Avoine Avena sat i va 87,0 10,4 4,8 10,3 58,4 3, 1 

Riz brun Oriu sativa 86,6 8,3 1,8 8,8 64,7 5,0 
Riz glaci " 87.0 6,7 0,4 1, 5 77,6 0,8 

Issues de riz " 90,8 12,4 13,6 11,6 39,9 13,3 N 

Farine de riz II 91, 1 12,9 13,7 6,4 49,5 8,6 
,...., 

Sorgho (alliricain) Sorghum spp 89,6 10,8 2,8 2,3 71,7 2,0 

Sorgho (de Guini•l II 88,0 10,4 3,4 2,0 71 ,0 
Variitis amiricaines 

'I 

d'lt&lian •illet Seteria ital ica 89, 1 12, 1 4, 1 8,6 60,7 3,6 

Hil, jonc Pennisetum americanum 88,0 11. 0 5,0 2,0 69,0 - ' 
Ehusine Eleusine coracona 88,0 6,0 1,5 3,0 75,0 

I. - I' 

Teff Eragnosti s t.ef 89,0 8,5 2,2 2,2 73,0 - ' 

Sarrasin Fagopyru111 1sculentu111 88,0 10,3 2,3 10,7 62,8 1,9 ~ I 

fonio Di gitari s exil is 90,0 7,7 1I8 6,8 71,0 

Lanne de job Coix lachrymajobi 88,0 14,0 4,0 0,7 68,0 

Seigle Secare cer•ali 87,0 11,6 1, 7 1,9 69,8 2,0 

~ : Institut des produits tropicaux, Londres, Royaume-Uni. 
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Tableau 2. Composition de racines et tub1rcul1s amylacis sichis i ficult 

Hatiere 

Motl cc.-.in 

Racin1s de 111nioc sechees 
rarine de 111nioc 
rarine di pOlllll de terre 

OU pOlllllS de terre sechees 
_ Sarine de palate douce ou 

palates douces sechees 
lgnalle pele el seche 

No11 latin 

Hanihot esculante 
" 

Solanu11 tuberosu11 

Ipo110ca balatas 
Dioscorea spp 

Pourctntagt 
d• 1111tier1 
sec he 

94,4 
88, 1 

91,4 

90,2 
90,0 

~: Inslitul des produits tropicauic, Londres, Royauine-Uni. 

',\ • 

-~ 

Pourc1nt191 Pourc1nt1191 
d1 protiin1 d'hulh Pourctntagt 
brute (1111tiere de c11lulose 
(N ic 6,25) grasse) brutt 

2,8 0,5 5,0 
1,6 0,6 2,4 

9,7 0,3 2' 1 

4,9 0,9 3,3 
7, 1 0,7 3, 1 

' 

Pourctntagt 
Pourc1nt191 di Nllirts 
d' otrait. mlniralts 
non azoU ( ctndrt) 

84,0 2,0 
82,2 1,3 

75,0 4,3 

77,0 4, 1 
75,7 3,4 

• 
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Tableau 3. Composition de procluits ani.aux utilises c~ ingredients des ali-.nts pour eni.aux 

Farine de sang 
Farine de viil~de pure 
Farine de viilnde osseuse 
Farine de viande osseuse 

(extraite par solvant) 
Poudre d'os {cuite) 
Poudre d'os Ccuite 

a l't!tuvee) 

Pourcentage 
de mtiere 
sect.. 

86,0 
89,Z 
90,3 

93,7 
93,6 

95,5 
filrine de viande integrale 9Z,0 
Farine de sous-produits 

de volaille 93,4 
Dechets d'incubation 

Cst!chtis) 93,7 
farine Ge plumes 94,6 
Poudre de lait entier 95,8 
Poudre de lait ecre-1! 89,7 
Poudre de petit lait 9Z,Z 
farine de poisson 

(uigre) 87,0 
Farine de poisson 

c-.nhaden) 93,5 
Solubles de poisson 

Cseches) 91,2 

~ lnsHtut des produits 

Pourcentage 
de proteiM 
brute 
(N x 6,Z5) 

81,0 
7Z,Z 
50,3 

49.9 
Z6,0 

7,5 
60,0 

55,4 

45,7 
87,4 
Z5,5 
3Z,8 
lZ,6 

61,0 

6Z, 1 

71,3 

tropicaux, londres 

Pourcentage 
d'huile 
{extrait a 
1 'ether) 

0,8 
13,Z 
15,0 

3,7 
5,0 

l,Z 
16,0 

13, 1 

30,8 
Z,9 

Z6,5 
1,5 
1,4 

3,5 

8,3 

8,5 

Pourcentilge 
de cellulose 
brute 

Z,4 
1,0 

1,5 

1,6 

0,6 
{-) 

0.7 

0,6 

(RoyaUlle-Uni). 

Pourcentage 
d'e1ttrait 
non uott! 

1,5 

1,0 

3,3 
Z,5 

3,Z 

4,6 

4,8 

37,4 
47,9 
70,5 

1,5 

4,Z 

0,8 

Pourcentage 
de iratieres 
•inerales 
{cendre) 

Z,7 
3,8 

Z4,0 

34,4 
59, 1 

8Z, 1 
16,0 

18,7 

lZ,4 
3,7 
6,4 
7,5 
7,7 

Zl ,0 

18,Z 

10,0 

Tableau 4. C011Position d'autres matieres utilisees COlllN! ingredients des ali-.nts pour aniNux 

Pourcentage Pourcentage 
Pourcentage de proteine Pourcentage P11urcentage Pourcentage de matieres 

Hiltiir1:1 de .atiere brute d'huile de cellulose d 'extrait 11inerales 
NOln COlllUn NOii latin seche (N JC 6,Z5) (mat. grasse) brute non azott! ( cendre) 

Pulpe de betterave 
st!chee 91,Z 8,8 0,6 19,6 58,7 3,5 

ttelasse de betterave 90,5 8,4 62,0 10, 1 
ttelasse de pulpe de 

betterave sechee 92,2 8,9 0,5 iS,2 61,8 5,8 
Helasse de canne a 

sue re 73,4 3,0 61, 7 8,6 
Cosse de caroube Caratania 

si lique 89,5 4,7 2,5 8,7 70,9 2,7 
Setiences de caroube .. 88,5 16,7 2,6 7,6 58,4 3.2 
Pepins de caroube 

d'Afdque Park is spp 90,0 Z6,0 10,0 3,0 47,0 
Herbes sechees 

( feui 11 ues) 90,0 15,0 2,6 Z0,9 40,7 10,8 
farine de luzerne ttedicago 

deshydratee sat he 9Z,7 21,1 3,3 17,5 39,3 11,5 
Noyau de datte Phoenix 

Cd'Iraq) dactyl Hera 91, 1 6,0 7,2 14,7 60, 1 3, 1 
Levure de brasserie 

sechee 94,0 44,9 0,7 2,7 38,8 6,9 
Torule de levure 

sechee 92,3 46,4 1,2 2,5 34,0 8,2 
farine de sagou tletroxylon 

sago 96,0 0,7 0,2 0,2 84,5 0,4 

~ Inst itut des produits tropicaux, Londres (Aoy1UN-Uni). 
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Tableau 5. Compo,ition des residus d'oleagineu~ utilises co11111e ingredients des aliments pour animauic 
I 

Pourcentage Pourcentage Pourcentage 
Pourcentage de proUine d'huile Pourcent.age Pourcent.age de matieres 

!1atjtrts de 11111t.iere brute (eict.rail a de cellulose d'eictralt minirales 

No• co-..n No11 lat.in sec he (N >e 6,25) l 'etherl brute •ion azoU (c1ndrel 

rarine de graines 
de ricin (detoiciquee) Rici nus conwnunis 90 29,2 1,4 37, I 15,9 6,4 

Tourteau de coprah Cocos nuci fera 90 21,2 7,3 11, 4 44,2 5,9 

Tourteau de graines 
de cot.on Gossypiu• hirs1tum 90 41, 1 8,0 7,8 26,4 6,7 

Tourteau de graines de 
cot.on non decort.iquees II 92,4 28,0 5,2 21,4 33,2 4,6 

Tourteau d'arachide 
(decortiquee) Arachis Hypogaea 90 45,4 6,0 6,5 26,4 5,7 

Tourteau d'arachide 
(non decort.iquee) II 90 30,3 9, 1 23,0 21,9 5,7 

Farine d'eictrait 
d'arachide (decortiqueel " 90 49,7 0,7 7,9 26,0 5,7 

Tourteau de kapok Ceiba pentandra 86 26,9 7,0 25,7 21) I 1 6,3 

Tourteau de graines N 

de lin Linu11 usitati~si1111• 90 31,9 6,9 9,4 36,2 5,6 0\ 

Graines de 110utarde, 
f~rine d'eict.raction Brassica spp 88 22,8 2,0 16,0 40,6 6,6 

Tourteau de graines 
88 de mutarde " 18,0 7,5 17,5 40,0 5,0 

Tourteau de graines 5,8 de guizotia Guirotia abyssinica 89 32,4 18, 1 23,4 9,3 

Tourteau d'a111ande 
de pal•ier Elesis guineensis 89 19,2 6,0 13,4 46,5 3,9 

Aaande de pal11ier, 
farine d'eictraction II 90 20,4 0,9 15,0 49,7 4,0 

Graines de colza, 
I 

farine d'eictraction Brass i ca rapus 89 36,8 3, 1 9,3 32,5 7,3 .. 
Tourteau de colza 91 35,3 9,6 8,3 25,5 12,3 

Tourteau de sesame Sesa111111 indicu11 91 44,7 11,9 4,5 21 ,0 8,9 

Graine de sesame, 
farine d'extraction II 94 46,4 2,4 7,7 26,7 10,8 

Tourteau de karite Butyrospennu11 parkii 90 12, 1 6,5 4,8 60,7 5,9 

Tourteau de soja Glycine .aic 89 44,9 5,8 5,3 27,4 5,6 

Graines de soja, 
farine d'extractio~ II 89 44,8 1,5 5, 1 32, 1 5,5 

Tourteau de tournesol 
(decortique) Helianthus annus 90 37,2 13,7 12, 1 20,3 6,7 

Tourteau de tournesol 
(non decortique) II 90 18,5 7,2 29, 1 28,0 7,2 

Graines de tournesol, 
farine d'eictraction II 90 38, 1 1,0 16,3 28, 1 6,5 

~ lnstilut des produits tropicau>e, Landres (Royaume-Uni). ~ 
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Appendlce 2 

Petite fabrique d'aliments composes pour animaux 

GllAPHIOUE DB CIRCULATION 

Minge 
Stoclta9• ·I ~! I 

I 1 
Rkeptlon 

Broya9• 

SCHIMA DB PRODUCTION Bae a 9raln• du broy•ur M6lan9•ur v•rtica4 

Nonte-char9• Conduit• 

Polnt d• v•rs•ment d•• sacs Broy•ur 

""' --~I 1
1

1 I ' 'I 

·~ ~ 

[ , l ·~ntrepo••9~~ 
Fabricat1on 1 _ ~ j 

M6lang• 

1 •I de gunulh t--.iRefroldln•111ent ' 

Bae rt19ulateur 
Bae refroldi11eur 

Monte-charge 

Conditionneur 
Ventllat•ur 

Monte-charge 

Producteur de Onit6 d'•na1ch19• 
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